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''La foire à parlotte''
comme la désigne les anti-
New York Forum for Africa
(NYFA) a, semble-t-il, com-
mencé à afficher ses am-
bitions pour le Gabon. Des
contrats ont encore été si-
gnés cette année dans des
secteurs divers et variés.
Graine (Gabon des réali-
sations agricoles et des ini-
tiatives des nationaux
engagés), le programme
agricole, sort particulière-
ment grand gagnant de
l'aventure. À quoi il faut
ajouter cette compagnie
aérienne à bas coûts qui
serait une véritable au-
baine pour le citoyen.  La
4e édition est-elle sortie du
carcan ? 

LE New York Forum forAfrica (NYFA), depuis lapremière édition, aura faitcouler beaucoup d'encre etde salive. Tant dans l'opi‐nion, nombreux sont ceuxqui avaient l'impressionque le contribuable gabo‐nais est siphonné sans au‐cune contrepartie enretour. Il y a même eu,pour désapprouver satenue, des contre‐forumanimés par les anti‐NYFAissus essentiellement de lasociété civile. Cette année, miracle, àmoins que le calendrierdes pourfendeurs du Nyfane leur ait pas donné l'op‐portunité d'une contre‐manif, pas de contre forumà l'horizon. Ceci explique‐t‐il cela ? Toujours est‐il queles organisateurs du forumsemblent avoir entendu lesremarques et les critiquesde cette opinion qui disaitde cette rencontre qu'elleétait budgétivore sansplus, une foire à la parlottequand ce n'était qu'unetrouvaille pour gruger l'ar‐gent du contribuable gabo‐nais. Pour marquer lesesprits la 4e édition duNYFA va donc se démar‐quer de ses consœurs auregard des grands accordsconclus. Même si au coursdes précédentes éditions,certains contrats avaientdéjà été signés.Une compagnie low cost,dénommée FlyAfrica.com aété lancée au Gabon pourrendre l'avion accessibleau grand nombre à desprix compétitifs. Une au‐

baine pour de nombreuxvoyageurs qui ont du mal àse rendre à l'intérieur dupays voire à l’étranger.Cette compagnie vient àpoint nommé même si desvoix se sont aussitôt éle‐vées pour mettre en doutece projet de billets d'avionà des prix aussi bas, au re‐gard des intrants qui en‐trent en ligne de comptedans le transport aérien. Iln'en reste pas moins queFlyAfrica.com desservirabien le ciel gabonais.Autre acquis issu de ceforum à relever, c'est l'ac‐cord signé en vue de lamise en place d'un institutde musique dédié à la jeu‐nesse. Le Gabon a ainsi étéretenu pour abriter l'Afri‐can music institut (AMI),institution panafricained'enseignement et de pro‐duction destinée à valori‐ser les différents talentsafricains dans l'industriedu divertissement et desproduits culturels. Et ce n'est pas tout! LeGabon a également misdans son escarcelle la ba‐gatelle somme de 11,8 mil‐liards de francs pour luttercontre la criminalité fau‐nique. L'accord signé avecl'Agence française de déve‐loppement (AFD) via la se‐crétaire d’État française encharge du développement,Annick Girardin, permettraau Gabon, à traversl'Agence nationale desparcs nationaux (ANPN) etla direction générale de lafaune et des aires proté‐gées, de lutter contre lebraconnage des éléphantset le tra"ic d'ivoire à l'inté‐rieur et autour des troisparcs nationaux du Nord‐Est en améliorant lesmoyens et les capacités deséquipes d'intervention.84 milliards de francs ensoutien au programmeGraine sont un autre fruitissu du NYFA acte 4. La So‐ciété de transformationagricole et de développe‐ment rural (Sotrader),issue d'un partenariat pu‐blic‐privé entre l'État Ga‐bonais et son partenairetechnique, la société OlamInternational Ltd. a signéun contrat de 140 millionsde dollars (84 milliards defrancs) avec le groupe Ca‐terpillar pour l'achat de475 bulldozers. Des enginsqui seront utilisés dans lecadre du développementdu programme Graine et

NYFA : de la parole à l’acte ? 
Prolongation 
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Une vue du Personnel de Flyafrica.com, la compagnie qui
va proposer des billets d'avion aux tarifs compétitifs.
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Le ministre de l'Économie, Régis Immongault et la
sécretaire d'Etat française, Annick Girardin.
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Ici l'échange des documents après la signature de
la convention de l'institut de la Musique.
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qui vont permettre d'accé‐lérer sa mise en œuvre.  De gros contrats, il est vrai,et qui ont le mérite de sor‐
tir le NYFA des tradition‐nels discours annoncia‐teurs de retombées pourdu palpable. Mais les anti‐

NYFA sont‐ils convaincus ?D'autant plus que la 3eédition avait, elle aussi, ac‐couché de gros contrats, 5
au total, qui devaient gé‐nérer des milliers d'em‐plois et d'autresopportunités.


